
Laon 13 avril 1958 
 
 
Cher ami 
 
J’espère que vous passez de bonnes vacances de Pâques. Je profite un peu de ce 
repos pour flâner. J’ai terminé ma traduction d’E. García Gómez (un rapport du 
congrès Volta). 
 
J’ai retrouvé un brouillon de El Hombre . J’ai commencé à le revoir. Je pense en faire 
un autre frappe et recommencer un à mon éditeur. Mais ce me faillai quelque temps 
avant que tout cela soit au point. J’ai pensé que J. Wahl pouvait peut-être en faire 
prendre par Colin. J’ignoré que le chapitre avait été publié par la Revue de Mita (je 
serais heureux d’avoir quelques livres à part si c’est possible). Avez-vous bien reçu le 
chapitre d’Unamuno ? Vous semble-t-il à peu près satisfaisant.  Mais je m’égare : je 
vais reprendre par ordre. 
 

I. El Hombre.  a) Toujours pas de nouvelles du manuscrit. 
1. b) Je recommence. 
2. c) Wahl le prendrait-il ?  
3. d) Voulez vous que je lui écrive ou le ferez vous vous-même ? 

II. Avez-vous reçu le chapitre d’Unamuno ? 
III. Louvain publiera-t-elle le Suárez ? 
IV. Goulier vous donne-t-il des nouvelles des Quatre visions ? 

i. Puis je faire quelque chose ? : a) Passer chez Vrin ? 
i. b) Ecrire à Goulier ? 

V. Je pense que Diogène dont vous compariez l’ambiance (quatre lignes 
simultanées – espagnol, anglais, arabe, français) accepterait un inédit. 
Cailloir me semble bien disposé. Ce qui l’intéresse un article assez longe de 
publier par exemple histoire de la Pie ……N’avez-vous reçu en ce moment : un 
chapitre, un passage de voscours que je pouvais lui  donner. 

 
VI . Je traduis votre Sobre la filosofía española  
 

Je suis un peu “bloqué” par la machine. Je n’arrive point à tout faire car je ne manque 
pas de travail. 
 
À part cela rien de bien nouveau (s’il y a de nouveau dans ce qui précède). Ce calme 
pèse en peu sur moi. J’étais accoutumé à plus de bruits – même tumultueux. Et le 
soleil me manque. 
 
J’espère que vous avez   du beau temps  et que vous êtes en bonne santé. 
 
Amicalement à vous, 
 
[Signatura] 
 
 
  
 


